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Partie aval d’une vallée fluviale soumise aux marées, à 
partir du début des eaux saumâtres. Les estuaires fluviaux 
sont des anses côtières où, contrairement aux « grandes 
criques et baies peu profondes », l’apport en eau douce 
est généralement important. L’interaction des eaux douces 
avec les eaux marines ainsi que la réduction du flux des 
eaux dans l’estuaire provoquent le dépôt de fins sédiments 
sous forme de larges étendues de replats boueux et sableux. 
Lorsque l’écoulement du fleuve est plus lent que le flot, les 
dépôts de sédiments forment un delta à l’embouchure de 
l’estuaire.
L’embouchure des rivières baltiques, considérée comme 
un sous-type d’estuaire, présente de l’eau saumâtre et pas 
de marée, avec une grande végétation des zones humides 
(hélophytique) et une végétation aquatique luxuriante dans 
les zones peu profondes.
Végétales : 
Communautés d’algues benthiques et peuplements de 
Zostères, notamment de Zostera noltii (Zosteretea) ou 
végétation d’eau saumâtre : Ruppia maritima, R. rostellata 
(Ruppietea) ; Spartina maritima (Spartinetea) ; Sarcocornia 
perennis (Arthrocnemetea). Dans l’embouchure des rivières 
baltiques, les espèces d’eau douce ainsi que celles d’eau 
saumâtre peuvent être présentes (Carex spp., Myriophyllum 
spp., Phragmites australis, Potamogeton spp., Scirpus spp.).
Animales : 
Communautés d’invertébrés benthiques ; importante zone 
d’alimentation pour de nombreux oiseaux.
Correspondances : 
Classification allemande : « D2a Ästuare (Fließgewässer-
mündungen mit Brackwassereinfluß u./od. Tidenhub 
eingeschlossen werden », « 050105 Brackwasserwatt des 
Ästuare an der Nordsee », « 050106 Süßwasserwatt im 
Tideeinfluß des Nordsee ».
Sur le terrain, l’estuaire forme une unité écologique avec les 
habitats côtiers environnants. En termes de conservation de 
la nature, ces différents habitats ne doivent pas être séparés 
et cette réalité de terrain doit être prise en considération lors 
du choix des sites.

Caractères généraux
La définition d’un « estuaire » inclut la notion de masse d’eau 
côtière en libre communication avec la mer et dans laquelle l’eau 
de mer est diluée par de l’eau douce d’origine terrestre.
L’ouverture de l’estuaire à la mer doit permettre leurs échanges 
continuels : transmission de l’énergie de marée et apports de sels 
dissous. Lorsqu’il existe une barrière, la communication entre 
la masse d’eau ainsi isolée et la mer n’est assurée qu’à marée 
haute, on parle de « lagune ».
La circulation dans l’estuaire est influencée par les frontières 
latérales, sont donc exclues les étendues d’eau trop importan-
tes pour que des apports latéraux puissent influer sur la dyna-
mique.
Dans l’estuaire, on distingue la « marée dynamique », corres-
pondant à la propagation de la marée dans l’estuaire jusqu’au 
point à partir duquel on retrouve un courant fluvial dirigé vers 
l’aval, et la « marée saline », qui correspond à l’intrusion d’eau 
de mer et à son mélange avec l’eau douce. C’est la limite de la 
marée salée qui est à retenir dans la définition de l’habitat, puis-
que c’est elle qui explique la répartition des faunes et des flores 
saumâtres qui le caractérisent.
Cet habitat a subi de profondes perturbations depuis que l’ur-
banisation et l’industrialisation de type portuaire se sont déve-
loppées le long des zones estuariennes. Les peuplements sont 
le plus souvent très dégradés et il semble parfois difficile de 
reconstituer les peuplements originaux. Au mieux, il ne reste 
plus que la fraction la plus résistante des peuplements résidents. 
Ces milieux constituent aussi des zones de passage, de transition 
entre la mer et l’eau douce, et de nombreuses écophases d’espè-
ces marines ou amphihalines s’y déroulent. La qualité des eaux 
estuariennes repose sur la bonne gestion des bassins-versants. 
Sa reconquête est parfois marquée par la réapparition d’espèces 
migratrices jadis abondantes et qui avaient déserté cet habitat 
(c’est la cas du Saumon atlantique, Salmo salar). 
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Déclinaison en habitats élémentaires

Déclinaison en deux habitats élémentaires, le premier atlantique 
et le second méditerranéen :

� - Slikke en mer à marées (façade atlantique)
 � - Sables vaseux et vases lagunaires et estuariennes 
(Méditerranée)

Il existe une classification des estuaires en fonction du mode 
de pénétration de l’eau de mer dans l’estuaire et de ses 
possibilités de mélange avec l’eau douce. Cette classification 
physique des estuaires n’est pas évoquée ici, car la répartition 
des espèces saumâtres qui caractérisent ces milieux très varia-
bles traduit bien les conditions de dessalures. 
Ce type d’habitat se rencontre sur l’ensemble de la façade 
Manche-Atlantique soumise aux actions hydrodynamiques 
d’ordre marégraphique, ce qui est implicite dans la définition de 
l’estuaire. Ce sont de grands estuaires (Seine, Loire, Gironde…
), des estuaires de taille restreinte aboutissant dans une baie 
(Somme, Veys, Morlaix, Brest, Lorient, Vilaine…) ou de petits 
estuaires (comme les abers bretons). 
Étant donné l’appartenance de cette faune saumâtre à un seul 
peuplement (ou à une seule biocénose), il est possible de ne 
reconnaître que deux habitats élémentaires, l’un atlantique, 
l’autre méditerranéen. En Méditerranée, où les phénomènes 
marégraphiques sont très atténués, cet habitat est très limité. Il 
mérite cependant d’être clairement identifié et distingué de son 
homologue atlantique.
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